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NOTES ET NOUVELLES 443 
Références additionnelles 
pour servir à Pétude de la caverne de Saint-Léonard 
T. H. Clark (1952, p. 66) dit, dans son rapport géologique de la région de 
Montréal, qu'(( une compilation méthodique de toutes les informations relatives à ces 
cavernes — il s'agit de celles de Saint-Léonard et de Rosemère — serait d'un intérêt 
local appréciable )) ; nous avons visité ces cavernes et l'intérêt qu'elles suscitent pour 
nos connaissances scientifiques, surtout celle de Saint-Léonard, est en effet secon-
daire, voire quelconque; néanmoins, leur étude ne peut être négligée, et nous voulons 
offrir ici quelques références qui vont s'ajouter aux quatre travaux, dont seul celui 
de A. Deland (1960) est important, présentés dans un récent et court article sur la 
caverne de Saint-Léonard, paru dans le Naturaliste canadien (A. Francœur, 1964). 
Ce dernier auteur signale une note intéressante de Jean (il s'agit de René!) Corbeil 
(1958), qu'il ne faut pas confondre avec Jean Cor bel (1958) dont l'étude est aussi 
parue la même année; nous mettons le lecteur en garde contre les graves et multiples 
inexactitudes que renferme cette dernière étude (voir entre autres la mise au point 
de J. Béland, 1959). 
A. Deland (p. 404) écrit encore « que le conseil de la ville de Saint-Léonard 
n'a rien à gagner à conserver cette caverne et qu'il serait même sage de la détruire 
ou tout au moins d'en interdire l'accès; » cette dernière solution nous parait plus 
acceptable. Enfin, ne fournissons qu'un exemple d'observations contradictoires: 
« Je n'ai observé ni stalactite, ni stalagmite dans cette caverne )) (A. Deland, p. 403), 
et: « On peut y admirer des stalactites de un ou deux centimètres )) (A. Francœur, 
p. 268). 
En plus du rapport de T. H. Clark (op. cit.), signalons un article publié dans 
un illustré par R. Delorme (1960), ainsi qu'un texte quelque peu fantaisiste de 
Claude-Lyse Gagnon (1961), paru dans un hebdomadaire montréalais. 
Nous connaissons deux vieux textes, datant de plus de cent ans, sur la caverne 
de Saint-Léonard: il s'agit de ceux de G. D. Gibb (1858) et H. G. Vennor (1864), 
précieux avant tout par leurs descriptions. Offrons au complet le texte de H. B. 
Hitchcock (1949, p. 65) se rapportant à cette caverne, puisque l'on trouve avec 
beaucoup de difficulté le fascicule dans lequel il est publié: « In Gibb's article this is 
Iisted as Gibb's Cave, as he first described it. To-day, however, Gibb has been 
forgotten, and the cave is just a trou de fée to the people of the neighbourhood who 
are acquainted with it. It can be reached by following a farm Iane runriing north 
from Rue Cote St. Michel, about a half mile east of its intersection with Rue Pie IX. 
The cave is about 75 feet deep, with water at the end. The entrance is narrow, but 
one can stand erect inside. )) 
II ne faut surtout pas oublier, dans toute étude sur les cavernes du Québec, 
d'avoir recours aux nombreux articles par l'un des rares spécialistes sur le sujet, le 
Fr. L. Brassard; on verra en particulier « Les grottes et les cavernes du Québec )) 
(1950), ainsi que « Les grottes existent-elles dans le Québec » (1965a); dans son tra-
vail intitulé (( Où chercher les grottes dans le Québec? )), le Fr. L. Brassard (19636) 
décrit rapidement la caverne de Saint-Léonard, et présente une belle bibliographie. 
Finalement, A. Francœur (1964, p. 268) écrit qu'« il y a d'autres cavernes sur 
l'île, mais celle de Saint-Léonard est la seule qui soit actuellement visitée à Mont-
réal»; à notre connaissance, comme à celle de plusieurs personnes averties, il n'y a 
qu'une caverne dans l'île de Montréal, et c'est celle de Saint-Léonard. 
Camille LAVERDIERE, 
Département de géographie, 
université de Montréal. 
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